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Chapitre 5 : Le budget de trésorerie 

Synthèse 

 

1 L’élaboration du budget de trésorerie 
1.1 Définition et préparation du budget de trésorerie 

 
Les budgets opérationnels se regroupent pour former les prévisions de trésorerie dans le cadre d’un 
budget de trésorerie. 
 
Il est construit généralement en dernier et découle des autres budgets (ventes, achats, 
investissements, financement, autres budgets opérationnels). En complément des budgets, il 
indispensable d’utiliser le bilan de fin de période précédente (connaître le montant des dettes, 
créances…).  
 
Un des objectifs est de vérifier si les prévisions sont viables. Si la trésorerie est négative, l’entreprise 
doit impérativement trouver des moyens de se financer : 

- si le besoin est durable, une augmentation de capital ou un emprunt à long terme peut 
s’imposer, 

- si le besoin est ponctuel, une autorisation de découvert, un emprunt à court terme, le recours 
à l’escompte, etc. peut suffire. 

 

1.2 Les budgets des encaissements et des décaissements 
 

1.2.1 Le budget des encaissements 

Il présente généralement les différentes catégories de recettes sur autant de lignes (principalement à 
partir du budget des ventes). Il peut y avoir d’autres recettes comme le remboursement de crédit de 
TVA, d’impôts, des subventions, des aides, des emprunts, des augmentations de capital, des cessions 
d’actif etc). 
 
Attention. Des décalages de règlement par les clients et autres tiers génèrent en fin de période des 
créances qui figurent à l’actif du bilan. 
 
Les montants des ventes sont toujours exprimés HT puisque la TVA est neutre pour l’entreprise. Les 
encaissements, par contre, sont exprimés toutes taxes comprises (TTC). Certaines recettes ne sont 
pas soumises à TVA ; il y a lieu donc de connaître la fiscalité... 
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Exemple : 
Budget des ventes : 

Vente totale  20000           

Prix de vente unitaire  100           

Budget des ventes – 1er semestre N+1 

Éléments J F M A M J TOTAL 

Vte en %  5% 5% 5% 20% 20% 10% 65% 

Vte en Qté 1000 1000 1000 4000 4000 2000 13000 

CA   100 000,00       100 000,00       100 000,00         400 000,00         400 000,00         200 000,00      1 300 000,00    

                

Bilan de clôture fait apparaître des créances pour 80 000 €. Le délai crédit est de 30 jours. Durant le 
mois de mars, la banque verse à l’entreprise un emprunt de 30 000 €.  
  Janvier Février Mars SOLDE 

Créances bilan à échéance       80 000,00          

Vente HT      100 000,00        100 000,00        100 000,00      

Vente TTC     120 000,00        120 000,00        120 000,00      

Ventes encaissées ( à 30 jours)       120 000,00        120 000,00        120 000,00    

          

Emprunt           30 000,00      

          

TOTAL ENCAISSEMENTS       80 000,00        120 000,00        150 000,00      
 

 

1.2.2 Le budget des décaissements 
 

Il présente l’ensemble des catégories de dépenses. Les décalages de paiement génèrent en fin de 
période des dettes au bilan. Les décaissements correspondent généralement aux soldes des budgets 
opérationnels. Ils doivent tenir compte des opérations peu courantes comme la distribution de 
dividendes, les remboursements d’emprunts, les acquisitions d’immobilisations, les paiements des 
impôts (TVA, IS, …), rémunérations nettes à payer aux salariés, charges sociales sur les salaires, TVA à 
décaisser (calculée dans le budget de TVA), acompte d’IS, etc . 

 

Attention aux décalages, le paiement à crédit aux fournisseurs par exemple. Autre exemple : la TVA 
à décaisser du mois est payée le mois suivant si l’entreprise établit des déclarations mensuelles, les 
charges sociales sur salaire sont payées soit trimestriellement, soit mensuellement en fonction du 
type de charge et de l’effectif de l’entreprise, etc. 
 
De plus, dans un budget de trésorerie, on ne prend pas en compte les charges calculées (dotations). 
Comme pour les encaissements, ils sont exprimés Toutes taxes comprises (TTC). Certaines dépenses 
ne sont pas soumises à TVA comme les taxes, les salaires, etc.  

 
Suite de l’exemple : 
 
Pour planifier sa production, l’entreprise se sert de sa prévision des ventes majorée de 20 % pour tenir 
compte des produits défectueux. 
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  Programme de production  – 1er trimestre N+1 

Éléments J F M 

Prévision des ventes 1000 1000 1000 

Production 1200 1200 1200 

Production = 1 000 x 1,2 (hausse des 20 %). 
 
Dans l’entreprise, la fabrication est assurée par un seul atelier. Le responsable de la production 
indique que chaque produit consomme de charges variables (composants pour 104,17 HT € par unité 
produite).  Les charges fixes comprennent la rémunération des ouvriers pour 14 000 € (8500 salaires 
nets et le reste pour les cotisations) les et autres charges (loyer, honoraires…) pour 18 750 HT. 
 
 

  Programme de production – 1er trimestre N+1 

Éléments J F M 

Programme de 

production 
1200 1200 1200 

Charges variables 125000 125000 125000 

Rémunération 14000 14000 14000 

Autres charges fixes 18750 18750 18750 

Total 158950 158950 158950 

 
Bilan de clôture fait apparaître des dettes fournisseurs pour 180 000 € (à régler en janvier) et 25 000 
€ de dettes fiscales et sociales (5 000 € en janvier et 20 000 € en février). Le délai crédit des achats : 
50 % en comptant et 50 % à 30 jours.  Pour les autres charges, 1/3 en comptant, le reste dans 2 mois. 
Les salaires et charges sociales sont payés à 30 jours. L’entreprise a réalisé un investissement de 
120 000 € à régler en mars. Pour la TVA, faire le lien avec le budget de la TVA (partie suivante du 
cours). 
 
   Janvier   Février   Mars   SOLDE  

 Dettes fournisseurs bilan à échéance      180 000,00          

 Dettes fiscales et sociales bilan à échéance           5 000,00          20 000,00        

          

 Achats de composants TTC      150 000,00        150 000,00        150 000,00      

 Achats de composants payés comptant        75 000,00          75 000,00          75 000,00      

 Achats de composants payés mois suivant          75 000,00          75 000,00          75 000,00    

          

 Autres charges  TTC       22 500,00          22 500,00          22 500,00      

 Autres charges payées comptant           7 500,00             7 500,00             7 500,00      

 Autres charges deux mois plus tard            15 000,00          30 000,00    

          

 Salaires nets            8 500,00             8 500,00             8 500,00      

 Salaires nets payés le mois suivant             8 500,00             8 500,00            8 500,00    

          

 Charges sociales            5 500,00             5 500,00             5 500,00      

 Charges sociales à payer                       -               5 500,00             5 500,00            5 500,00    
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 Investissements décaissés          120 000,00      

          

 TVA à décaisser du mois  -       8 000,00    -       8 000,00    -     28 000,00      

 TVA à décaisser selon date de paiement     -       8 000,00    -       8 000,00    -     28 000,00    

          

          

          

 TOTAL DECAISSEMENTS      267 500,00        183 500,00        298 500,00          91 000,00    

 
Remarque : les colonnes en bleues ne sont pas comptabilisées dans le total des décaissements. 
 
 

1.2.3 Le budget de TVA 

 
L’entreprise collecte de la TVA pour le compte de l’État auprès de ses clients et tiers. Elle doit 
mensuellement (dans certains cas trimestriellement) régler le solde de la TVA (TVA encaissée moins 
TVA décaissée). 
Compte tenu des règles de déductibilité de la TVA, il est préférable de chiffrer dans un budget annexe 
la TVA à décaisser ou à reporter mensuellement. Ce poste étant repris dans le budget des 
décaissements et rarement celui des encaissements (en cas de remboursement du crédit de TVA). 
 
ATTENTION : la TVA à décaisser est payée le mois suivant. On détermine la TVA à verser à la date 
effective du versement. Il existe 2 types de régimes, à la facturation (TVA exigible lors de la 
facturation) ou à l’encaissement (TVA exigible lors de l’encaissement).  
 
La TVA à décaisser du mois de décembre N figure au bilan prévisionnel de N et est réglée en janvier 
N+1. 
 
Suite de l’exemple : 
 
Faire le lien avec le budget de production, des achats et des ventes. Sur les autres charges (charges 
fixes), il est possible de déduire 80 % de la TVA. Pour le reste des achats et des ventes, 100 %. TVA 
exigible lors de la facturation. 

Taux de TVA =  20%     

  Janvier Février Mars 

Achats de composants HT     125 000,00        125 000,00        125 000,00    

Autres charges HT       18 750,00          18 750,00          18 750,00    

TOTAL HT     143 750,00        143 750,00        143 750,00    

TVA déductible sur Autre Bien et Services        28 000,00          28 000,00          28 000,00    

Investissements HT         100 000,00    

TVA déductible sur immobilisation                     -                          -            20 000,00    

TOTAL TVA DEDUCTIBLE       28 000,00          28 000,00          48 000,00    

Produits soumis à TVA       

Ventes du mois HT     100 000,00        100 000,00        100 000,00    

TVA COLLECTEE       20 000,00          20 000,00          20 000,00    

Crédit de TVA à reporter M-1                     -                          -                          -      
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TVA A DECAISSER -       8 000,00    -       8 000,00    -     28 000,00    

 
28 000 = 125 000 x 0,2 +18 750 x 0,2 x 0,8 = 28 000 €  
 
 
 

1.3 Le budget général de trésorerie ou récapitulatif 

 
Il récapitule les décaissements et les encaissements dans un même tableau, pour déterminer le solde 
mensuel de trésorerie (une forme de simulation). 
 
Ce tableau doit être établi de manière évolutive : 

- Un 1er budget récapitulatif peut faire apparaître : 
 

 des périodes de difficultés (trésorerie négative). Il faut alors prévoir des modalités permettant 
d’obtenir des ressources financières nécessaires pour passer le cap (autorisation de découvert, 
emprunt, cession dailly, escompte d’effets de commerce, etc.), 

 un solde excédentaire très élevé. Il convient alors de placer ces liquidités sur des produits à 
court terme (compte à terme, sicav de trésorerie, etc.), 

 
- Un nouveau budget est ensuite établi en tenant compte de ces ajustements (cette partie ne 

sera pas développée dans ce chapitre). 
 

 
Suite de l’exemple : 
Le bilan fait apparaître des disponibilités pour 130 000 €. Faire le lien avec le budget des 
encaissements et décaissements. 
 

  Janvier Février Mars 

TOTAL encaissement (E)       80 000,00        120 000,00        150 000,00    

TOTAL décaissement (D)     267 500,00        183 500,00        298 500,00    

Solde période (E-D)  =  (a) -   187 500,00    -     63 500,00    -   148 500,00    

Trésorerie début de période (b)     130 000,00    -     57 500,00    -   121 000,00    

Trésorerie fin de période (a) + (b) -     57 500,00    -   121 000,00    -   269 500,00    

 


